
 

EPIPHANIE 2023  
 

à Accueil (Elie : annoncer la seconde offrande au profit de Solidarité Protestante) 
 

à Jeu d’orgue 
 

à Invocation – salutation  
La grâce et la paix sont avec nous de la part de Dieu, Père, Fils et Saint Esprit ! 
Le Seigneur est avec nous, prêt à combler ceux qui le cherchent vraiment ; il vient 
éclairer notre marche. 
Un jour, des hommes peu fréquentables, exerçant une profession méprisée, qui 
n’étaient pas au courant de l’histoire d’Israël se sont mis en route.  
Ils sont allés à la découverte, ils ont suivi une étoile apparue dans leur ciel, prêts à se 
laisser conduire, à se laisser surprendre –  
Ils cherchaient à Jérusalem le Roi qui devait naître. Ils ont ouverts leurs cœurs et leurs 
vies devant celui qu’ils n’imaginaient pas ainsi.  
C’est avec ces mages que nous cheminerons ce matin.  
 

- « Seigneur, si Tu veux m’attendre encore,  
Je serai le quatriem̀e mage, 
Parti de nulle part, 
Parti sans étoile aux cieux  
Pour un voyage au bout du temps,  
pour un voyage au bout de moi...  
 

Quand les téneb̀res brouillent toutes les pistes,  
Quand ma boussole intérieure bat la chamade,  
Quand ma route s’emballe sur elle-même, 
Tu me montres, quelque part dans la nuit,  
L’étoile inconnue que Tu fais lever pour moi.  
 

Tu me dis que je n’ai pas perdu ma vie,  
Ce temps que j’avais rêvé tout autre ! 
Tu me dis que Tu m’attends encore, 
Car la fête ne commencera pas sans moi.  
 

Et je T’offrirai mon enfance 
Tapie sous les décombres de mon passé...  
J’adorerai l’Enfant de Noël, 
Comme on s’agenouille eḿerveille ́
Devant le miracle fragile 
D’une Parole enfin devenue vraie.  
 

Maintenant, je Te vois en l’Enfant de Noël  
T’agenouiller devant moi 
Pour que je devienne enfin Ton enfant ».  (Lytta Basset ) 
 

Loué sois-tu, Seigneur, pour ce chemin inattendu que TOI tu fais vers moi !  
 

à ALL 32/31 : 1,2,3,4 : « Ecoutez ! Un saint cantique » 
 

à Sortie des enfants du CDE avec Queren pour un film/jeu et des benjamins (avec 
Mireille et Constantine)  

 



à Conseil de vie 
A Noël, la lumière a brillé, tout un peuple l’a vue se lever. 
Nous avons chanté cela.  
Aujourd’hui, nous voici invités à nous demander si cette lumière, cette lumière de 
Dieu, est vraiment brillante, vivante, tout au fond de nos vies, tout au fond de chaque 
cœur. 
Les mages étaient des savants, ils avaient accumulé des connaissances. 
Mais en présence de l’étoile, ils ont montré que l’ardeur du désir et l’ouverture du cœur 
sont bien plus importantes que le savoir et la documentation. 
Ils ont accepté de faire de quelque chose d’inhabituel. 
Ils ont accepté de marcher, de marcher sans savoir au juste où ils allaient ; ils ont 
accepté de chercher, de chercher encore. Et ils ont trouvé. 
Et après avoir trouvé, ils ont accepté de se laisser dérouter. 
 

• Remise en question 
Seigneur, merci pour ce moment ici, avec toi, avec tous ceux que tu nous donnes 
comme frères et sœurs. Merci pour ces mages que tu nous donnes comme guides et 
compagnons de voyage, pour nous éclairer et nous aider.  
Nous avons bien peur de ne pas savoir bien distinguer, nous, les signes que tu places 
devant nous.  
Nous avons peur de ne pas être disponibles pour la recherche des choses essentielles, 
des sources de la vraie vie. 
Nous avons peur d’être trop absorbés par nos habitudes, nos traditions, nos devoirs et 
nos rites. 
Nous avons peur de manquer le passage de la ta grâce ! 
Seigneur, nous savons que tu entends ces paroles qui viennent de nos cœurs, rejoins-
nous et ouvre nos yeux, nos oreilles et notre cœur pour que nous distinguions les 
marques de ton passage au milieu de nous ! 
Amen 
       

à Paroles de vie 
« Le peuple qui marche dans les ténèbres voit une grande lumière » … 
Le Seigneur fait briller sa lumière dans notre ciel. 
Il nous invite lui-même à nous lever et à marcher. 
C’est lui qui met dans nos cœurs l’audace des mages, pour que nous allions à la 
recherche de la grâce, c’est lui qui nous donne la force de persévérer, jour après jour. 
Il nous permet de le reconnaître à nos côtés quand nous ouvrons notre cœur à ceux qui 
nous entourent. Comme nous, ils attendent que nous nous révélions mutuellement la 
présence et la puissance de l’amour. 
 

à ALL 32/37 : 1,3,4 « Réjouis-toi, voici ton Roi » 
 

à Illumination  (de St Hilaire de Poitiers) 
Donne-moi, Seigneur Dieu, 
le vrai sens des mots, 
la lumière de l’intelligence 
et la foi en la vérité, 
afin que, ce que je crois,  
je sache le dire à tous. 



Ô Seigneur, 
c’est par la beauté 
que tu révèles ta grandeur. 
Comme il est beau ton ciel 
tout clairsemé d’étoiles, 
et splendides ces astres 
dont l’éternelle mouvance 
figure ton éternité ! 
Quelle est belle ta terre 
aux changeantes parures ! 
O Seigneur, 
c’est à travers l’homme 
que tu révèles ton amour. 

Seigneur, gonfle les voiles de ma foi 
pour que je puisse prêcher partout le nom de Dieu. 
Seigneur, délie ma langue 
pour que je fasse honneur à ton saint nom. 
Seigneur, éclaire mon esprit 
pour que je révèle à tous ceux qui l’ignorent 
ce que tu es, toi le Père du Fils unique de Dieu… 

(Saint Hilaire ou Hilaire de Poitiers, théologien - 315-367) 
 

à Lectures bibliques : les jeunes du KT I 
- Es 60 : 1-6 (Fresnel)  
- Mt 2 : 1-12 (Kessia) 
 

à ALL 32/15 :1,3 « Brillante étoile du matin » 
 

à Méditation 
 

à Jeu d’orgue 
 

à Liturgie de Cène 
- Préface 

Nous disons merci pour Jésus-Christ, 
Il est le don merveilleux venu du Père, le pain véritable, la force pour la vie de tous nos 
jours, la source de notre espérance. 
Prions :  
Aujourd’hui est un jour de joie, une étape lumineuse sur le chemin de ta maison. 
Merci Seigneur ! 
Jour après jour, les peuples, des frères et soeurs cheminent dans la nuit, mais, jour 
après jour aussi, tu donnes ta lumière. 
Par Jésus-Christ, Tu marches avec nous sur nos chemins, 
Tu nous attires tous vers la communion de ta vie. 
Oui, Jésus est la lumière véritable qui éclaire chaque être humain. 
Il est venu dans ce monde et nous avons pu voir se lever Ton étoile. 
Tu as placé ton Eglise, mais aussi une multitude d’autres signes sur les chemins où nous 
cherchons. 
Tu as mis pour nous dans ce repas un avant-goût de Ta joie : nous y découvrons Ta 
lumière. Oui, Tu es lumière au-delà de toute lumière, c’est pourquoi nous Te 



bénissons, Père, pour Jésus, l’être humain image de Toi-même et reflet de Ta lumière. 
Car Ta lumière est la vraie vie. 
Elle illumine nos nuits et nos ténèbres ne peuvent pas l’entraver. 
Louange à Toi, ô Dieu de lumière et d’amour ! 

- Rappel de l’Institution (Mt 26 : 26-29) 
Jésus voulait qu’après son passage, les croyants puissent , comme les mages, 
reconnaître le signe de la présence de Dieu au milieu d’eux – ainsi donc,  
26Pendant qu'ils mangeaient, Jésus prit du pain, et après avoir dit la bénédiction, il le 
rompit et le donna aux disciples en disant : Prenez, mangez, ceci est mon corps. 27Il 
prit ensuite une coupe ; et après avoir rendu grâces, il la leur donna en disant : Buvez-
en tous, 28car ceci est mon sang, le sang de l'alliance, qui est répandu pour beaucoup, 
pour le pardon des péchés. 29Je vous le dis, je ne boirai plus désormais de ce fruit de 
la vigne, jusqu'au jour où j'en boirai du nouveau avec vous dans le royaume de mon 
Père. 
 

- ALL 32/14 : 1,3 : « O ! quel éclat sur nos matins » 
 

- Epiclèse 
Prions :  
Notre Dieu et Père, 
En ce jour, nous célébrons ton épiphanie au cœur de notre monde.  
Nous nous réjouissons du chemin que tu nous invites à suivre pour trouver la Jérusalem 
et le roi que tu nous destines.  
En ce pain et en ce vin nous découvrons les signes de sa présence déroutante et 
inattendue.  
Que par ton Esprit, nous ayons communion au corps et au sang de ton Fils, notre Roi et 
Seigneur.  
 

- Invitation 
Nous sommes tous concernés par la même promesse et le même appel. 
L’étoile s’est levée pour tous et tous nous sommes conduits devant Celui qui est Vie. 
Venez partager ces signes de cette présence – nous sommes invités à nous nourrir et 
nous fortifier auprès de ces faibles signes qui nous disent qui le Christ est pour tous. 
 

- Fraction – communion – jeu d’orgue 
 

- Action de grâce – intercession 
Seigneur, merci pour l’étoile de ton amour, 
merci pour ton pain de lumière et le vin de ta joie. 
Comme l’étoile qui s’arrête et se pose dans le ciel, Reste avec nous, Seigneur. 
Comme l’étoile qui scintille dans la nuit, murmure-nous, Seigneur, le silence de ta joie. 
Merci, Père, pour la lumière qui éclaire le regard de ceux qui te cherchent. 
 

Que ton Esprit Saint soit notre lumière et notre soutien, qu’il fortifie le regard de notre 
foi, la nourrisse et fasse de ce repas une étape de réconfort et de renouvellement dans 
notre longue marche vers le but où tu nous attends tous. 
Que notre témoignage rayonne dans toute la communauté humaine,  
afin de guider la route de tous ceux qui recherchent ta vérité.  
Donne nous de savoir discerner dans la vie quotidienne les signes que tu nous fais dans 
le temps présent. 



Que nous marchions dans la persévérance, même si la route est indécise, difficile, 
obscure. 
Que nous trouvions notre lumière aux sources de Ta Parole et de la prière. 
Garde-nous humblement disponibles, même si nous sommes déroutés par les chemins 
que tu nous ouvres.  
Nous te confions donc tous ceux qui n’arrivent pas à se mettre en route,  
ainsi que tous ceux qui sont jugés, critiqués, parce qu’ils empruntent des voies 
différentes des nôtres.  
Nous te confions celles et ceux qui sont en déroute et cherchent un lieu pour se poser, 
se reposer et trouver un espace de calme et de respiration : nous pensons à ceux qui 
fuient leur pays, ceux qui ont perdu pied et se retrouvent à la rue, ceux qui ont de la 
peine à retrouver le rythme de la vie en société.  
Que nous soyons sur leur chemin des balises, des instruments pour les mener à leur 
Jérusalem, à toi qui es secours et réconfort, repos et paix intérieure. 
Et comme tu nous rassembles ici à la table de Jésus, daigne rassembler un jour les 
hommes de tout pays, de toute langue, de toute race et de toute culture, au banquet de 
ton royaume.  
Donne nous alors à tous de connaître, en pleine clarté, la joie de ta rencontre, comme 
les mages, lorsqu’ils aboutirent enfin à Jésus 
 

+ NP 
- Retour aux places 

 

à Offrande : annonce – Jeu d’orgue – prière (Marc)  
Nous nous souvenons donc aujourd’hui de la visite des mages auprès de Jésus.  
Ils ont déposé à ses pieds des offrandes qui ne seront jamais oubliées. 
Leur souvenir nous rappelle que la lumière de la foi et la connaissance de l’amour de 
Dieu provoquent tout naturellement le geste d’offrande. 
L’offrande c’est le moyen que le cœur trouve tout naturellement pour dire « merci » -
c’est ce que nous voulons faire maintenant. 
(Deux offrandes seront recueillies : la 1ère pour la paroisse et la seconde pour Solidarité 
Protestante – ONG protestante qui soutient la mise en œuvre de projets de 
développement en Afrique centrale : au Rwanda, en RDC, …  )  
 

à Seconde Offrande au profit de Solidarité Protestante 
 

à Annonces (Elie)  
- Ce dimanche 8/1, à 12h15 : réunion de l’équipe des visiteurs, et des membres 

de la Diaconie. Si ce ministère de la visite vous intéresse, je vous invite à vous 
adresser à Dominique Vromant pour de plus amples informations – 

- Lundi 9/1 à 19h30 : réunion du Conseil de District en visio-conférence 
- Mardi 10/1 à 19h30 : réunion du CA de la paroisse en visio-conférence 
- Jeudi 12/1 à 12h30 : Midi de la Bible (formule mixte en présentiel et par visio-

conférence) : Past B . Jousselin : « L’arbre dans la Bible et la culture » (partie 1) 
- Samedi 14/1 : de 9h30 à 12h30 : KT II 
- Dimanche 15/1 : 10h30 : Culte -  Culte des enfants - Delta  
- Décès de la maman de Philippe Menie Messono, notre vice-président, au 

Gabon, le 4/1 – les funérailles auront lieu le 21 janvier à Bitam (Gabon) 



- Brochure du Comité Interecclésial de Bruxelles pour la Semaine de Prière pour 
l’Unité des Chrétiens disponible au prix de 1 euro-  le thème de cette année : 
« Apprenez à faire le bien, recherchez la justice » (Es 1 :17)   

- Dimanche 22 janvier à 10h30, en nos locaux : célébration de la Semaine de 
Prière pour l’Unité des Chrétiens, avec nos partenaires d’Etterbeek. Après le 
culte, nous partagerons un repas (formule « auberge espagnole ») et un temps 
d’échange sur la thématique proposée par le Conseil des Eglises du Minesotta.  
Fin de la rencontre à 14h 30 au plus tard.  

 
 

à Exhortation – bénédiction 
Nous allons reprendre la route : faisons donc briller par nos vies la lumière qui 
repousse la grisaille des jours.  
Suivons l’étoile, partout où elle nous mène : elle nous conduit vers les lieux inédits où 
Christ est présent. Restons lucides et souples, toujours prêts à prendre d’autres chemins 
– Le Christ marche avec nous, sa joie devient la nôtre.  
Le Seigneur nous bénit et nous garde. 
Le Seigneur fait resplendir sur nous sa lumière et nous accorde sa grâce. 
Le Seigneur tourne sa face vers nous et nous donne la paix.   
 

à ALL 32/21 : 1,2,3,4 : « Dieu fidèle, Dieu très bon » 
à Jeu d’orgue final  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Méditation 
Dimanche de l’Epiphanie ! Littéralement - d’après le terme grec - dimanche de la 
« manifestation », de « l’apparition».   
Année après année, les 3 mêmes textes d’Esaïe 60, d’Eph 3 et de Mt 2 sont proposés à 
notre méditation.  
Les 3 mêmes textes pour nous donner à comprendre, chaque année un peu mieux, 
cette manifestation de Dieu parmi nous, cette « apparition» de Dieu qui s’élargit, et 
toujours mieux découvrir combien sa présence au milieu de nous se fait inattendue et 
dérangeante. Qu’est-ce à dire ?  
* Esaïe nous donne d’entendre une prophétie sur Jérusalem, ville sur laquelle Dieu fait 
luire sa clarté, rayonner sa gloire : « Lève-toi, brille, car ta lumière paraît, et la gloire de 
l’Eternel se lève sur toi … des nations marcheront à ta lumière et des rois à la clarté de 
ton aurore… Tes fils arrivent de loin … ils viendront tous de Saba ; ils porteront de l’or 
et de l’encens.. » (Es 60 : 1, 3, 4, 6) 
Jérusalem est décrite comme le centre vers lequel convergent les regards … mais que 
représente finalement Jérusalem ?  
Ici, Jérusalem, c’est le grand rêve d’Israël, c’est « The Place To Be”, l’endroit qui 
incarne la réalisation de toutes les promesses – c’est le lieu qui symbolise  
le retour après toutes les épreuves (notamment le drame de l’exil), qui symbolise  
la victoire après l’humiliation et l’échec,  
l’arrivée et l’installation après toutes les errances, exodes, déserts, et épreuves en tout 
genre.  
Jérusalem c’est finalement ce qui récapitule les espoirs de tous les isolés, étrangers, 
rejetés, éloignés : « L’an prochain à Jérusalem » proclament encore aujourd’hui nos 
sœurs et frères juifs lorsqu’ils célèbrent la liturgie de Pessah, la fête de la pâque.  
Jérusalem, finalement une figure de Dieu lui-même qui sauve, rétablit, restaure et 
accueille chacun dans un « chez-lui ».  
Les chrétiens, eux, ensuite, se sont inscrits dans la foi en une nouvelle Jérusalem. Mais 
où la trouver ?    
* Dans l’évangile de ce jour, nous rencontrons ces mages, ces savants qui viennent 
d’Orient, et qui ont discerné dans le ciel un signe qui les a mis en route jusqu’à 
Jérusalem.  
Dans ce passage, clairement, Mt fait référence, notamment, à ce texte d’Esaïe et il met 
en scène des personnages que rien ne prédestinait à prendre une part significative dans 
le déroulement de la nouvelle manifestation de Dieu, cette « épiphanie » que nous 
célébrons aujourd’hui, mais pour aller bien plus loin que ce qu’Esaïe annonçait …. 
Vous le savez très bien, rien dans le texte ne nous dit que ces personnages étaient 3, ni 
même encore qu’ils s’appelaient Melchior, Gaspard ou Balthazar (… et désolée si cela 
brise votre représentation d’enfance, le texte biblique n’est pas un recueil d’images 
d’Epinal, mais une Parole forte qui tranche1 ) 
Nous apprenons par Mt que ces 3 personnages sont des « Mages », des astrologues, 
voire pire encore, peut-être des magiciens … en tout cas ce sont des païens, des 
hommes qui consultent les astres, peut-être des prêtres perses, des personnages 

                                                        
1 Hébreux 4 : 12 : « Car la parole de Dieu est vivante et efficace, plus tranchante qu’une épée 
quelconque à deux tranchants, pénétrante jusqu’à partager âme et esprit, jointures et moelles ; elle 
juge les sentiments et les pensées du cœur »  
 



détenteurs de pouvoirs surnaturels, ou des propagandistes d’une nouvelle religion, … 
ou peut-être même des charlatans ! Bref, des personnages pas vraiment dignes de 
considération de prime abord, qui ne suscitent pas la sympathie, en qui nous ne nous 
verrions pas nous « projeter », ou prendre en exemple … 
Et Mt les utilise quasi en ouverture de son évangile comme instruments pour 
« manifester où est Dieu » – un clair parti-pris, un réel projet théologique … que nous 
avons pas mal affadi en en faisant 3 « ROIS-mages » exotiques sur leurs chameaux, et 
leurs coffres au trésor.  
C’est là que nous découvrons comment notre esprit «télescope les textes », les agence à 
notre manière et élabore une réalité bien éloignée de ce que Mt voulait signifier à sa 
communauté.  
A partir de la prophétie d’Esaïe qui mentionne des rois, des voyageurs du lointain, des 
dromadaires, de l’or et de l’encens, nous avons reconstitué ces 3 personnages 
« exotiques » : des Rois bien respectables, juchés sur des chameaux/dromadaires, avec 
dans leurs bagages des cadeaux … et comme Mt mentionne des coffrets contenant de 
l’or, de l’encens et de la myrrhe, nous en avons imaginé 3 …  
Je pense que si Mt revenait aujourd’hui et voyait ce que nous avons fait de son texte, 
comment nous l’avons « expurgé » de sa force, de sa puissance, de sa pointe 
détonante, comment il a été rendu inoffensif et même instrumentalisé par la société de 
consommation, il en serait bien affligé et marri - si pas sérieusement fâché que nous 
ayons contribué à une forme d’échec de sa prédication …. 
Par son écrit, Mt voulait secouer, interpeller, amener à penser, et « repenser » ce 
message qu’il apportait à sa communauté, composée essentiellement de croyants 
d’origine juive.  
A ces croyants qui risquaient de se leurrer en pensant avoir quand même une plus 
grande légitimité que d’autres, il leur rappelle que Jérusalem n’est pas là où ils le 
pensaient premièrement. 
Le récit de Mt présente le parti pris de Dieu pour ceux « du dehors », ceux qui 
cependant, acceptent d’être détournés de leur chemin bien tracé et le texte dévoile 
aussi la manière de Dieu, d’emprunter des voies bien inhabituelles. 
Mt présente ainsi un Dieu qui accepte lui-même de s’aventurer avec des partenaires 
inattendus à vues humaines, de les rejoindre, d’utiliser leurs voies - somme toute- 
inacceptables- pour faire voir quelle est la vraie Jérusalem à atteindre !  
Les mages exercent un métier qui est dénigré, voire même interdit, dans le Premier 
Testament : scruter les astres et les révérer y est proscrit (Cfr Es 47 : 12-15)2 
Les religions païennes avaient divinisé les astres et les forces de la nature et leur 
rendaient un culte (le dieu du soleil, de la lune, de l’orage, de la pluie, des arbres, etc).  

                                                        
2 Es 47 : 12 Reste donc au milieu de tes enchantements Et de la multitude de tes sortilèges, Auxquels tu as 
consacré ton travail dès ta jeunesse; Peut-être pourras-tu en tirer profit, Peut-être deviendras-tu 
redoutable.13 Tu t'es fatiguée à force de consulter: Qu'ils se lèvent donc et qu'ils te sauvent, Ceux qui 
connaissent le ciel, Qui observent les astres, Qui annoncent, d'après les nouvelles lunes, Ce qui doit 
t'arriver!14 Voici, ils sont comme de la paille, le feu les consume, Ils ne sauveront pas leur vie des 
flammes: Ce ne sera pas du charbon dont on se chauffe, Ni un feu auprès duquel on s'assied.15 Tel sera le 
sort de ceux que tu te fatiguais à consulter. Et ceux avec qui tu as trafiqué dès ta jeunesse Se disperseront 
chacun de son côté: Il n'y aura personne qui vienne à ton secours. 
 



Le récit de la création en Gen 1 remet chacun de ces éléments à sa juste place : ce sont 
seulement des créations, des créatures de Dieu, mises au service de son projet pour 
l’humanité : éclairer, rythmer le temps, servir aux fêtes et aux célébrations, etc.  
Elles y sont donc expurgées de leur pouvoir dominateur … et les humains sont libérés 
de la crainte qu’elles inspirent. Dieu seul est le créateur et celui qu’il nous faut aimer et 
« craindre » (= respecter et servir) 
Ici, les mages sont rencontrés au moyen de cet élément qu’ils connaissent (scruter les 
cieux, observer les astres, suivre les chemins des étoiles, etc) et en qui ils placent leur 
confiance : ils voient une étoile se lever à l’Orient et ils se mettent en route – ils 
viennent adorer celui qu’ils imaginent être le roi des juifs, là où un roi se doit de régner : 
dans un palais au cœur d’une capitale…. 
Dieu se manifeste inattendu : il se risque sur les chemins de ces hommes méprisés et 
décriés et Il va utiliser cette voie-là pour se les adjoindre comme « messagers ». (ce 
terme « apaggellô : apporter une nouvelle – annoncer » est utilisé par Hérode qui 
demande aux mages de venir lui « annoncer » ce qu’ils auront trouvé)  
Mt veut nous dire que Dieu lui-même s’est dérouté, a élargi son propre horizon en 
utilisant comme annonciateurs de la venue du Messie des personnes complètement 
improbables. 
De manière provocante, déstabilisante, Mt énonce que Dieu a utilisé ces mages, 
personnages exécrés, pour porter le message le plus révolutionnaire qu’Il nous 
destinait.  
En prenons-nous la mesure ? Mt nous dit que Dieu lui-même s’est ouvert donc, non 
seulement à ceux qui sont étrangers à son peuple (cela on le savait depuis les 
prophéties d’Esaïe), mais qu’il peut aussi avoir recours à des pratiques inattendues : 
l’astrologie est mise au service du projet de Dieu.  
Dieu utilise des pratiques et des sensibilités complètement inattendues pour rejoindre 
les personnes sur « leur terrain », les mettre en route, les amener à rencontrer et 
découvrir ce qu’ils ne pouvaient voir que confusément.  
A travers leurs pratiques magiques, condamnées par le PT, mais grâce à leur curiosité, 
ces mages vont rencontrer Dieu.  
Et ils sont les instruments improbables de notre éveil, de notre cheminement vers cette 
Jérusalem et ce roi qui nous est donné.  
Ce qu’ils cherchaient dans les étoiles, ce qu’ils pensaient trouver dans la capitale 
JERUSALEM, se trouve finalement dans un enfant, au fond d’une petite bourgade de 
province.  
Le projet de Dieu n’est pas dans les constellations, ni même dans un roi dans un palais 
dans une capitale, mais dans un enfant !  
Il est dans une simple maison, dans une petite bourgade, où Joseph accepta d’y 
accueillir Marie et l’enfant à naître qui n’était pas de lui. Un chemin aussi inattendu.  
Ce projet théologique de Mt de présenter un Dieu désarmé, dépouillé, vulnérable 
contraste tellement avec ce que nous en avons fait, pour notre propre sécurité.  
 

« Jérusalem et son vrai roi» sont en dehors du pouvoir, hors de la ville, hors des murs 
et des murailles bien solides – rappelons-nous que c’est aussi hors des murs de cette 
même ville que le Christ a été crucifié.  
 



Dieu se révèle roi, dans cette «Jérusalem nouvelle », dans l’inattendu des rencontres : 
comment regardons-nous, accueillons-nous, écoutons-nous ceux qui nous semblent 
« improbables » en tant que messagers de Dieu ?  
Comment allons-nous « travailler » notre intériorité, notre curiosité, notre « sécurité » 
pour nous laisser être guidés sur ces chemins improbables que Dieu nous fait 
entrevoir ?  
Comment allons-nous quitter « notre » Jérusalem bien « définie, protégée, sécurisée » 
pour aller vers ce roi, à Bethléem, dans une humble et banale demeure ?  
« Lève-toi, brille, car ta lumière paraît, et la gloire de l’Eternel se lève sur toi » (Es 60 1) 
Amen 


